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f Le Frédéric Ferrière.

Frédéric Ferrière, le distingué vice-
président du Comité international de la

Croix-Rouge, vient de mourir.
D'une modestie exquise, jamais cet

homme de bien ne s'était mis en avant,
mais il travaillait d'autant plus, presque
en cachette, pour l'œuvre à laquelle il
avait voué toute son intelligence, tout
son cœur, toute sou âme, la Croix-Rouge.

Vivant exemple du r/ecoir, le D''Ferrière
n'écoutait que cette voix de la charité et
de la compassion; il était toujours prêt
à sacrifier sa santé, sa fortune, sa vie'
en faveur des déshérités. Sa santé ne fut
jamais bien forte et toute sa vie il eut
certaines infirmités qui ont sans doute
contribué à faire de lui l'apôtre modeste
de la Croix-Rouge, le travailleur infati-
gable, le créateur de tant d'œuvres qui
ont rendu des services inappréciables à

des milliers de malheureux et qui ont
contribué à la grandeur de la Croix-Rouge.

Pag.

Reinlichkeit und Desinfektion im Coiffeur-
gewerbe 157

Ouelques mots sur la constipation 161
Die schweizerische Gesellschaft für Gesund-

heitspflege in Neuenbürg 163

Pratiques médicales de l'ancienne Grèce 165
Les malades et les ordonnances 167

Vergiftete Luft — Ansteckung durch sie 168
Krämpfe beim Baden 168

Novateur dans bien des domaines, c'est
le D' Ferrière qui, dès 1907 aiguillait la

Croix-Rouge vers les œuvres de paix, en

présentant à la conférence de Londres ce

travail remarquable pour l'époque — et re-
marqué — sur la parfcipari'o« de fa CVofx-

à fa ifafe cowrie fa ri<6erc?rio.se.

Pendant la guerre franco-allemande de

1870-71, le D'' F. Ferrière avait travaillé
sur les champs de bataille. Dans la suite,
on le vit plusieurs fois aux Balkans ; c'est
lui qui fonda la Croix-Rouge monténé-

grine; c'est lui aussi qui collabora aux
travaux des Croix-Rouges de Serbie et
de Grèce. Dans la péninsule balkanique,
son nom était respecté, aimé et vénéré.

C'est encore lui, qui, malgré son âge et
la maladie qui le minait déjà, entreprit un

voyage périlleux, parcourant des milliers
de kilomètres sur des routes défoncées,

en 1919, pour rapatrier les prisonniers
des Etats balkaniques.

Mais le grand, l'immense mérite du
D' Ferrière a été de créer, au sein de
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Drêdêric beiiière, le distingué vies-
président du Domitê iirternational de In

Droix-llouge, vient de mourir.
D'une modestie exquise, jamais pet

bomme de bien ne s'êtait mis en avant,
mais il travaillait d'autant plus, presque
en cacbette, pour l'ceuvre à laquelle il
avait voué toute son intelligence, tout
son eceur, toute sou âme, la Droix-Douge.

Vivant exemple du dorocr, le D'Derrière
n'écoutait que eette voix cle la cbaritê et
de la companion; il êtait toujours prêt
à saerilier sa santé, sa tortune, sa vis^

en laveur des dêsbêritês. 8a santé ne tut
jamais bien torte et toute sa vie il sut
certaines inlirmitês qui ont sans cloute

contribué à taire cle lui l'apôtre moclsste
cle la Droix-Douge, le travailleur intati-
gable, le créateur cle tant d'oeuvres qui
ont rendu des services inappréciables à

des milliers de mallreureux st qui out
contribué à la grandeur de la Droix-Douge.
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Novateur dans bien des domaines, c'est
le D' Derrière qui, dès 1997 aiguillait la

Droix-Üouge vers les oeuvres de paix, en

présentant à la conkêrenes de Donclres ce

travail remarquable pour l'èpoque — et re-
marqué — sur la ds à Droà-
7?c>îtAs à icc cc>»O's à

Dsndant la guerre tranco-allemande de

1879-71, Is D'' D. Derrière avait travaillé
sur les cbamps de bataille. Dans la suite,
on le vit plusieurs tois aux Balkans; c'est
lui qui tonda la Droix-liouge montènê-

grins; c'est lui aussi qui collabora aux
travaux des (iroix-llouges de 8erbie et
de Drèce. Dans la péninsule balkanique,
son nom êtait respecté, aimé et vênêrê.

D'est encore lui, qui, malgré son âge et
la maladie qui le minait dêja, entreprit un

vovage périlleux, parcourant des milliers
de kilomètres sur des routes dêkoneêes,

en 1919, pour rapatrier les prisonniers
des Dtats balkauiques.

Nais le grand, l'immense mérite du
D' Derrière a êtê de crêer, au sein de
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l'Agence des Prisonniers de Guerre, la
section qui s'occupa des civils pendant la

grande guerre. Tout était à créer dans cc
service dont la Croix-Rouge n'avait ja-
mais eu à s'occuper jusqu'ici. Abandonnant
sa clientèle, sacrifiant entièrement ses iti-
térêts personnels, Ferrière se voua entière-
ment au travail absorbant, souvent ingrat
et toujours hérissé de difficultés con-
sistant à améliorer la situation des civils
molestés, emprisonnés, évacués. Son grand
cœur souffrait particulièrement à la vue
des souffrances indicibles de tant de mal-
heureux, traités comme des loques hu-
maines, enfants, femmes, vieillards, aux-
quels son Agence des Civils put venir
en aide de tant cle manières.

Entouré de collaborateurs bénévoles,

parmi lesquels il nous plait de rappeler
les noms de sa fille, de M"® Appia et de

Romain Rolland, l'infatigable D"" Ferrière
passait toutes ses journées au Musée

Rath, dirigeant, étudiant, proposant, dé-

cidant...., et tout cela avec cette modestie

qui le caractérisait, avec cc tact mer-
veilleux qui le faisait apprécier de chacun.

Et lorsqu'on faisait — devant lui —
quelque allusion à ce travail de bénédictin,
à ce labeur écrasant, le D' Ferrière pro-
testait, et d'un geste indulgent accom-

pagné du fin sourire de ce genevois de

vieille race, vous imposait silence.

Pour celui qui aujourd'hui, d'une main

émue, sait mal traduire les sentiments que
depuis tant d'années Ferrière a éveillés

en lui, c'est un pieux devoir de dire bien

haut que le vice-président du Comité

international, chevalier de la Légion
d'Honneur, mais surtout chevalier de la

grande pitié mondiale, a bien mérité de

la Croix-Rouge!
Nous ne le rencontrerons plus dans les

assemblées, nous ne verrons plus son re-
gard bienveillant, nous n'entendrons plus
ses sages conseils, mais son souvenir lu-

mincux nous restera comme celui d'un des

bienfaiteurs obscurs et modestes de l'hu-
inanité boulversée.

Nous nous inclinons bien bas devant

cette tombe ouverte et la Croix-Rouge
suisse prie la famille du vénéré D'' Fer-
rière d'agréer l'expression de notre sin-
cère et profonde sympathie.

16 juin 1924. P' -W-

Vom Arbeitsfeld des internationalen
Komitees nom Roten Kreuz.

bon Oberif Edmond Boissier, ITlifglied des infer»
nationalen Komitees. *)

©er entfeßliepe Stampf, ber bie ®runblagen

unferer europaifepen Kultur erfepüttert pat
unb, obmopl fünf Ssapre fett bem SBaffem

ftillftanb berftriepen finb, in feinen 9tacpmir=

fungen noep niept abgefcploffen ift, mar bon

meittragenber SBebeutung für bie gefamte

SöoplfaßrtSpflege ber Söelt.

5Bon ben japlreicpen internationalen, cari=

tatiben Organisationen mürbe ba§ fRote Kreuj
bielleicpt am fiärfften boit biefer Srfcpeinung

berührt, ©ie 9totfreuj=23ereine ber £riegfiif)=

renben (Staaten paben naturgemäß, im 93er-

£)ättni§ ju ben ipnen geftellten Slufgaben, am

meiften an Sebeittung gemonnen. Slber fogar
bie neutralen SSereine, obmopl boit ben Sr-
eigniffen nur inbireft berührt, paben fiep ber
pältniSmäfjig faft ebettfo ftarf entmidelt roie

bie ©cpmefterbereine in ben friegfüprenben
Sänbern.

Sfteue Vereine finb in entfernten SBeltteilen

entftanben, fogar in (Staaten, melcpe feine

ober eine nur unbebeutenbe Sßeprmacpt be=

fißen, alfo mopt mit bem ©ebanfen einer

bormiegenben griebenStätigfeit. fepeint um

jtoeifelpaft, baff ber SSeltfrieg als bie mittel*

bare llrfacpe biefer Verbreitung beS 9ïotfreuj=
©ebanfenê auep in folepen jyällen ju betraepten

*) Entnommen au§ ben „ Slattern be§ beutjdjen
Sioten ÄreujeS".
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l'^FCncc des Rrisonnicrs de (Guerre, la
section gui s'occupa des civils pendant la

fraude Fncrrc. d'oût ètait à crêer clans ce

service clont la Oroix-RouFC n'avait ja-
inais eu à s'occnpcr jusqu'ici, Abandonnant
sa clientèle, sacrifiant entièrement ses in-
tèrêts personnels, derrière se voua entière-
ment au travail absorbant, souvent inFrat
et toujours bêrissè de difficultés con-
sistant à améliorer la situation cles civils
molestés, emprisonnés, évacués. 8on Fraud
ccenr souffrait particulièrement à la vue
des souffrances indicibles de tant de mal-
beurenx, traités comme des logues bu-

mailles, entants, femmes, vieillards, aux-
guels son i^Fence des Oivils put venir
en aide de tant de manières.

dntourè de collaborateurs bénévoles,

parmi lesquels il nous plait de rappeler
les noms de sa tille, de ^ppia et de

Romain Rolland, l'infatÌFab1c Id derrière
passait toutes ses journées au Nusèe

Ratb, dirigeant, étudiant, proposant, dè-

cidant...., et tout cela avec cette modestie

gui le caractérisait, avec ce tact mer-
veilleux gui le taisait apprécier de cbacun.

dt lorsqu'on taisait — devant lui —
guelgue allusion à ce travail de bénédictin,
à ce labeur écrasant, le bd derrière pro-
testait, et d'un »este indulgent accom-

paFnè du tin sourire de ce Fencvois de

vieille race, vous imposait silence.

Rour celui gui aujourd'bui, d'une main

émue, sait mal traduire les sentiments gus
depuis tant d'annèes derrière a éveillés

en lui, c'est un pieux devoir de dire bien

baut (pie le vice-prèsident du (lomitè
international, cbevalier de la Région
d'Honneur, mais surtout cbevalier de la

Fraude pitié mondiale, a bien mérité de

la Oroix-RouFs!
blous ne le rencontrerons plus dans les

assemblées, nous ne verrons plus son re-
Fard bienveillant, nous n'entendrons plus
ses saFes conseils, mais son souvenir lu-

ininenx nous restera comme celui d'un des

bienfaiteurs obscurs et modestes de l'bu-
manitê boulvsrsèe.

l!5ous nous inclinons bien bas devant

cette tombe ouverte et la (lroix-RouFC
suisse prie la famille du vênèrè R' der-
rière d'agréer l'expression de notre sin-
cère et profonde svmpatbie.

16 juin 1924.

Vom tirbàkelll cles lànatloncilen
Komitees vom Koten ìireu?.

von oberlt Edmond Voizsier, Mitglied des inter-
nationalen Komitees.^)

Der entsetzliche Kampf, der die Grundlagen

unserer europäischen Kultur erschüttert hat
und, obwohl fünf Jahre seit dem Waffen-

stillstand verstrichen sind, in seinen Nachwir-

kungen noch nicht abgeschlossen ist, war von

weittragender Bedentnng für die gesamte

Wohlfahrtspflege der Welt.
Von den zahlreichen internationalen, cari-

tativen Organisationen wurde das Rote Kreuz

vielleicht am stärksten von dieser Erscheinung

berührt. Die Rotkreuz-Vereine der kriegfüh-

renden Staaten haben naturgemäß, im Ver-

hältnis zu den ihnen gestellten Aufgaben, am

meisten an Bedeutung gewonnen. Aber sogar

die neutralen Vereine, obwohl von den Er-
eignissen nur indirekt berührt, haben sich ver-

hältnismäßig fast ebenso stark entwickelt wie

die Schwestervereine in den kriegführenden

Ländern.

Neue Vereine sind in entfernten Weltteilen

entstanden, sogar in Staaten, welche keine

oder eine nur unbedeutende Wehrmacht be-

sitzen, also Wohl mit dem Gedanken einer

vorwiegenden Friedenstätigkeit. Es scheint un-

zweifelhaft, daß der Weltkrieg als die mittel-
bare Ursache dieser Verbreitung des Rotkreuz-
Gedankens auch in solchen Fällen zu betrachten

*) Entnommen aus den „Blättern des deutschen

Roten Kreuzes".
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